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LE deuxième adjoint aumaire de la communed’Owendo a procédé récem‐ment au renouvellement deschapeaux de toits de taxi et,fait nouveau, à l’instaurationdes tenues identitaires pourles conducteurs de ces typesde véhicules à usage com‐mercial.En effet, selon le représen‐tant de l’édile d’Owendo, ceprojet répond à la vision dela nouvelle équipe munici‐pale, qui "souhaite s’arrimeraux normes internationales,par l’embellissement de sonenvironnement, la moderni‐sation de son tra"ic urbain etla valorisation du métier dechauffeur de taxi".

Les chauffeurs de taxis désormais en uniforme
Estuaire/Commune d'Owendo/Transport urbain

M.A.M
Libreville/Gabon

Le deuxième adjoint au maire de la commune
d'Owendo a effecuté le geste symbolique.

Ph
ot

o 
: M

.A
.M

Les chauffeurs de taxis posant avec le maire dans
leur nouvel uniforme.
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En clair, il a été indiqué quecette opération a pour objec‐tif principal, l’identi"icationdu chauffeur de taxi de cettecommune, a"in de donner unautre visage à ce mode de
transport en commun, maiségalement, intéresser davan‐tage les clients à solliciter cemoyen de locomotion qu’estle taxi.Il est à noter que ce nouvel

uniforme est composé d’unképi et d'un polo gravés dunom et logo de la communed’Owendo, du distinctif taxiet de l’année de mise en cir‐culation. Par ailleurs, le polo
devra être porté par leconducteur tous les jourslorsqu’il est en activité. Ce‐pendant, l’ensemble (képi etpolo) ne sera porté que lesjours de fêtes reconnues au

Gabon. Pour entrer en pos‐session de ce nouveau kit,les chauffeurs de taxis sonttenus de débourser lasomme de soixante millefrancs CFA, payable en deuxmensualités. Les premiers béné"iciairesont exprimé toute leur satis‐faction: "Nous sommes !iers
d’avoir désormais ces tenues.
Là, en dehors des couleurs
des taxis, ces uniformes nous
distinguent encore plus des
autres. Nous nous réjouissons
de cette initiative de la muni-
cipalité, preuve d'une cer-
taine considération", adéclaré l'un des conducteursde taxis. Au demeurant,cette opération de renouvel‐lement et d’identi"ications’étendra dans les prochainsjours sur le reste du terri‐toire national. 

Rongée par les intempé-
ries, la route Lébamba-Bon-
golo, vieillissante, n’est plus
que l'ombre d'elle-même.
La couche de goudron
posée il y a quelques an-
nées a atteint sa limite
d'âge, laissant apparaître
de nombreux nids de
poules et des cassis préju-
diciables à la circulation

des automobilistes. LES rues et ruelles de la com‐mune de Lébamba, en plusd'être vieillissantes, sontconsidérablement rongéespar des intempéries. Lacouche de goudron coaltarqui les revêtait jusque‐là estcomplètement détruite. Cettedernière avait été posée en2003 à la faveur des travauxde viabilisation du réseauroutier de la cité arrachés dehaute lutte par la populationlouvanoise. Plus de dix ans après, il nereste plus rien de ces travaux

de bitumage, tant les routescommunales, artères princi‐pales et secondaires, sont enlambeaux. Les portions derues qui gardent encore unbrin de bitume contrastentavec la situation générale,proche du chaos. Il en résultede nombreux creux, nids‐de‐poules et cassis, qui rendentéprouvante la circulation desvéhicules.L’axe reliant le centre villeLébamba à Bongolo, en pas‐sant par le quartier Ma‐kombo, est le plusendommagé, la circulationsur ce tronçon étant plus

dense, du fait de la présencede l’hôpital évangélique deBongolo sur la rive gauche dela Louétsi, qui draine des pa‐tients en provenance de tousles coins du pays . Dire quec'est un parcours du combat‐tant pour les usagers et sur‐tout les automobilistes neserait qu'une lapalissade. Auregard de la chaussée haute‐ment défectueuse, ces der‐niers sont contraints derouler en zigzaguant entrecrevasses et cassis. L’état decette voie n'est pas plus re‐luisant au niveau du pont surla Louétsi. A cet endroit, la

couche du bitume, totale‐ment dégradée, a laissé laplace à la latérite et à de grostrous, un casse‐tête pour vé‐hicules qui éprouvent toutesles peines du monde à gravirla petite pente. L'état de lavoie est tel que ceux‐ci pati‐nent continuellement, ris‐quant à chaque fois desaccidents.Ainsi, après l'embellie appor‐tée par les travaux de bitu‐mage réalisés en 2003, voilàque dix ans après, les rues deLébamba, boueuses pendantles pluies et poussiéreuses ensaison sèche, constituent à

nouveau un cauchemar pourles résidents de la cité. Cespopulations sollicitent doncvivement l’attention du gou‐vernement pour qu’il pense àremédier à cette situation. Tout le souhait est que lesaxes les plus dégradés ducentre ville‐Bongolo et centreville‐Camp de bonheurconnaissent une réhabilita‐tion complète. Leur physio‐nomie actuelle contraste aveccelle de la voie principale del’axe Ndéndé‐Mbigou, nou‐vellement ouverte à la circu‐lation.

L'axe Lébamba-Bongolo en lambeaux
Ngounié /Département de la Louétsi-Wano/Lébamba/ Voiries

Isaac MUKETA MUELE
Lébamba/Gabon

Ce qui reste de la couche de coltar revêtant la route
sur l'axe Lébamba-Bongolo.
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Les effets d'érosion et de décrépitude du goudron
ont causé des nids-de-poule sur la voie.
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La circulation des véhicules est des plus pénibles,
comme ici au pont de Bongolo sur la rivière Louétsi.

Ph
ot

o 
: I

M
M

C'EST un appel à la solidarité,à l'unité et au dynamisme dansles rangs du Parti démocra‐tique gabonais (PDG) dans lechef‐lieu du département deMulundu, que le secrétaire dé‐partemental, Jean‐Marie Bem‐bangoye a lancé aux militantsde sa formation politique, enentreprenant une tournéedans son rayon politique. Ilétait accompagné par les se‐crétaires fédéraux et de Ray‐mond Yola‐Lipangou, premiermagistrat de la commune deLastoursville et ancien secré‐taire départemental de cettelocalité.

En ordre de bataille pour 2016
Ogooué-Lolo//Lastoursville/Vie des partis politiques/PDG

Damien MADEBE
Lastoursville/Gabon

Le membre du Comité permanent du PDG, Régis Im-
mongault Tatangani, présentant le secrétaire dépar-

temental à la population.
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Le sécrétaire départemental du PDG de Mulundu,
Jean-Marie Bembangoye, s'adressant aux militants.
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Jean‐Marie Bembangoye a évo‐qué la "idélité sans partage. Il ademandé aux militants d'être vigilants et de ne pas prêter foiaux ''discours !ielleux véhiculés
par des oiseaux de mauvais au-

gure''. Pour le secrétaire départemen‐tal, l'adhésion au PDG doit se faire par conviction et non paspar intérêt. “Quand on est !idèle
au parti, celui-ci ne vous oublie

pas”, a‐t‐il lancé, lorsqu'il pré‐sentait les nouveaux responsa‐bles des organes de base. Il ademandé aux anciens respon‐sables des fédérations d'enca‐drer les nouveaux et detravailler tous pour la réussitedu parti dans le département.Jean‐Marie Bembangoye aémis le souhait de voir les res‐ponsables des sections et desfédérations lui faire des rap‐ports mensuels sur les activi‐tés menées dans leurscirconscriptions politiquesrespectives. Il a promis, dansles mois à venir, de sillonnerl'ensemble des structures debase du département, en vuede dresser un rapport qu'ilfera parvenir au secrétariatprovincial du PDG à Koula‐Moutou. 


